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8 avril 2006: Journée Internationale d’Opposition Collective aux OGM (JIGMOD) 

L’organisation Mondiale du Commerce (OMC) -- dont le Directeur Général Adjoint a précédemment été le 
Conseiller Juridique pour les questions européennes de Monsanto, géant des Organismes Génétiquement 
Modifiés (OGM) -- a tranché hier en faveur de la libre importation des OGM en Europe. Etant donné 
l’opposition de la plupart des européens à ce type de produits, ce verdict ne provoquera pas une percée 
significative sur le marché européen. Par contre, il ouvrira la porte au développement des cultures 
génétiquement modifiées, ainsi qu'à la contamination des champs non-OGM et de la chaîne alimentaire. Il 
est par ailleurs porteur d’un message clair en direction du reste du monde, selon lequel il serait désormais 
inutile de tenter de réglementer les OGMs. 

C’est dans ce contexte que 100 organisations internationales déclarent dans plus de 40 paysi que le 8 avril 
2006 sera la Journée Internationale d’Opposition Collective aux OGM (JIGMOD). Avec des événements 
publics majeurs dans plusieurs de ces pays, cette journée démontrera l’opposition globale et soutenue à la 
nourriture et aux plantes transgéniques. 

« Cette journée internationale fait suite à la décision de l’OMC d’empêcher les gouvernements européens 
de protéger leurs agriculteurs et les autres citoyens contre la menace des OGM » explique un des 
promoteurs nord-américains de l’événement. « Nous nous associerons à nos alliés de part le monde pour 
condamner la décision de l’OMC, ainsi que pour dénoncer les tentatives de l’Administration américaine pour 
imposer à tous cette technologie hasardeuse. »   

Le 8 avril, des “Sites d’Information“ distribués dans le monde entier permettront au public de mieux 
connaître les dimensions sociale, scientifique, environnementale et sanitaire du dossier des OGM. Certains 
de ces sites seront reliés au moyen d’une vidéo-conférence offrant un forum international aux opposants aux 
OGM, y compris les figures historiques du mouvement. Une lettre écrite par une équipe de scientifiques, 
qui met en évidence les risques et les problèmes sanitaires des organismes génétiquement manipulés, sera 
notamment présentée au cours de cette conférence. Une manifestation aura lieu à Chicago où les industries 
biotechnologiques tiendront leur convention annuelle. La promotion des Semences Paysannes, comme 
alternative préexistante aux OGM sera lancée dans plusieurs pays. Parmi d’autres initiatives collectives, une 
mosaïque « non aux OGM » composée de pièces venant du monde entier sera exposée en Turquie. Des 
concerts, des projections de documentaires, des parcours-découverte et des marchés paysans 
accompagneront les stands d’exposition des organisations. 

« Nous sommes soucieux de notre qualité de vie, et voulons éviter que nos champs et nos assiettes soient 
atteints par les Chimères Génétiques » déclare Dominique Béroule, membre de l’équipe de coordination en 
France.  « Pendant 10 ans, des organisations ont suivi à travers le monde des chemins parallèles et 
complémentaires pour atteindre ce but. Aujourd’hui, alors que l’OMC intervient pour étendre le marché des 
OGM et supprimer les protections légales, les écologistes, les agriculteurs et les organisations de 
consommateurs associent leurs efforts à l’occasion d’un rendez-vous mondial, pour informer le public des 
preuves croissantes existant à l’encontre de la nourriture et des cultures transgéniques. » 

 « Plus les gens s’informent sur les risques des OGM pour notre santé, l’environnement, et les 
communautés pratiquant une agriculture traditionnelle, plus ils sont opposés à cette technologie », explique 
Brian Tokar, de l’« Institute for Social Ecology », basé aux Etats-Unis. « Et dans beaucoup de pays, cette 
prise de conscience s’est traduite par de saines réglementations publiques pour limiter l’importation et la 
culture de produits OGM. C’est pourquoi les sociétés biotechnologiques cherchent à empêcher l’éveil de la 
conscience publique aux USA, et pourquoi nos gouvernements ont fait pression sur l’OMC pour contrôler les 
actions justifiées de protection dans les autres pays ». 

« Les pays qui ont adopté les OGM doivent faire face à des coûts supérieurs, ainsi qu’au rejet du marché ; 
c’est pourquoi ils veulent imposer le problème des OGM aux autres pays avec lesquels ils sont en 
compétition. Les agriculteurs veulent mettre sur le marché ce que souhaitent les consommateurs, qui n’est 
pas du “génétiquement modifié“. La contamination n’est pas contrôlable et des pertes économiques auront 
lieu, mais ce devraient être les compagnies de biotechnologies, et non les agriculteurs non-OGM, qui 
devraient avoir à supporter les pertes que les OGM causeront. » déclare Julie Newman, agricultrice 
Australienne représentant le Network of Concerned Farmers 

D'après Ignacio Chapela, Microbiologiste et Professeur à l'Université de Californie (Berkeley), « Certains 
d’entre nous veulent être sûr que les OGM ne sont pas lâchés dans l'environnement sans un consentement 
public informé et transparent, mais reconnaissent que certaines manipulations d'organismes peuvent être 
utiles, à condition qu'existe un haut niveau de responsabilité publique et des capacités techniques pour 
assurer qu'ils ne quittent pas l'enceinte d'un laboratoire.» 



Arpad Pusztaï, qui mena les premières recherches sur les impacts nutritionnels et développementaux de la 
nourriture transgénique, déclare : « Est-ce que les cadres des compagnies de biotechnologie  qui 
encouragent les OGMs malgré l’opposition du public seront capables de regarder dans les yeux leurs 
propres enfants et petits-enfants quand les dégâts sanitaires et environnementaux seront devenus réalité 
? »  

 Au cours du printemps 2006, les événements suivants conduiront à la JIGMOD : 

o 24 Février : Conférence des régions européennes sans OGM, à Krakow, Pologne . 
o 3 Mars : Manifestation nationale dans plusieurs villes d'Allemagne 
o 5 Avril : Marche pour des régions sans OGM, pendant la Conférence Européenne sur les OGM, à Vienne, 
Autriche. 
o 6 Avril : Journée Nationale d'interpellation du Congrès, en soutien à la Loi sur le Droit à l’Information sur la 
Nourriture Transgénique, USA 
o 8 Avril : Journée Internationale d'Opposition Collective aux OGM, Terre 
 

Le programme et la liste des organisations participantes seront actualisés jusqu’au 8 avril sur le 
site web dédié : http://altercampagne.free.fr/ 
 

 
                                                 
i Hawaï, Californie, Washington, Mexico,Texas, Illinois, Nicaragua, Panama, Colombie, Pérou, Iowa, 
Vermont, Chili, Argentine, Pays de Galles, Portugal, Espagne, Togo, Bénin, Belgique, Pays Bas, France, 
Luxembourg, Allemagne, Italie, Malte, Croatie, Pologne, Hongrie, Austriche, RDC, Zambie, Turquie, ile 
Maurice, Inde, Bangladesh, Thaïlande, Japon, Australie. 

Organisations actuelles : GMO-Free Maui, GMO-Free Hawai'i, Microbial Ecology, The Campaign, 
Greenpeace México, Sistemas Alimentarios Sustentables, GEA, Organic farming community, Genetic 
Engineering Action Network, Asociación para la Diversificación y Desarrollo Agrícola Comunal (ADDAC), 
Alianza de Protección a la Biodiversidad, Engineer in environmental quality, Movimiento de la JUventud 
Kuna Organizacion Indígena, Grupo Agricultura Alternativa y de Alerta Ante la Transgenesis (AGALAT), 
Conexion Ecologica, Corporación Serraniagua, Palabra Mision Rural, Alternativas al uso de Agroquimicos 
(RAAA), Red de Accion en Plaguicidas y sus Alternativas para América Latina (RAP-AL), Institute for 
Responsible Technology, Institute for Social Ecology, Biodevastation to biojustice, For A Better Bronx, 
Coalición Educativa Pro Agricultura Ecológica (CEPAE), Red por un Chile Libre de Transgénicos, Acción por 
la Biodiversidad, Instituto para la Producción e Investigación de la Agricultura Tropical, GM Free Cymru, 
Friends of the Earth UK, Amigos de la Tierra, Afrique Assistance, Agronomy, Fermiers Sans Frontières, 
Collectif d’Action GénEthique, Friends of the Earth Europe, XminY Solidarityfunds, Amis de la Terre, Attac-
France, FNAB, Greenpeace - France, Nature & Progrès, La Confédération Paysanne, Agir pour 
l'Environnement, FNE, Amis de la Confédération Paysanne, Groupe International d'Etudes 
Transdisciplinaires, Sciences Citoyennes, Terre Sacrée, Collectif Danger OGM, Attac-France, Minga, Attac-
Comminges, Collectif anti-OGM des Monts du Lyonnais, la Ruche de l'écologie, Collectif d'organisations 
anti-OGM, Collectif anti-OGM Auvergnat, Collectif anti-OGM du Languedoc-Roussillon, Collectif anti-OGM 
de la région Centre, Collectif Breton anti-OGM, Faucheurs Volontaires, Pour une Franche Comté sans OGM, 
Greenpeace-Luxembourg, Gendreck Weg, Agrargruppe von Attac-Wuppertal, GMO/Fair-trade-Youth-project, 
Crocevia, Nutritional Sciences, Makronova Institute, Coalition to Protect the Polish Countryside, Attac-
Austria, plate-forme Togo/RDC, The Environmental Conservation Association of Zambia, No to GMOs 
Platform, Association pour la Sauvegarde du Patrimoine Génétique Alimentaire, Navdanya, Erode District 
Organic Farming Network, Sunray Harvesters, Living Farms, Bangladesh Krishok Federation, Consumers 
International-Thaïland, vision21, Network of Concerned Farmers, Consumers Union of Japan, Comercio 
Justo México, Greenpeace México, GEA Sistemas Alimentarios Sustentables, Asociación Nacional de 
Empresas Comercializadoras de Productores del Campo,A.C., Greencorner, Aires de campo, Asociación de 
Productores Orgánicos,Red Mexicana de Tianguis Orgánicos, Association de Secours et d’Orientation 
Lisungi « ASOL », Afrique Assistance, Grupo de Acçâo et Inetvençâo Ambiental (GAIA), Plataforma 
Transgénicos For a do Prato, Groupe d'Action et de Réflexion pour une Politique Ecologique (GRAPPE), 
Resembrando e Intercambiando. 

 
 
 


